
Témoignages

Les 28, 29 et 30 novembre sont chaque année le mo-
ment d’une commémoration de la Libération de l’île
de La Réunion du joug fasciste incarné par le régime
de Vichy — représenté dans l’île par le gouverneur
Pierre Aubert et du ralliement de l’Île à la France
Libre, dès novembre 1942.

Depuis de nombreuses années, la section PCR du
Port tient à rendre hommage aux Portois qui ont per-
du la vie lors de ces évènements.
Cette journée a été marquée par la mobilisation des
patriotes portois exhortés et guidés par Léon de Lé-
pervanche, conseiller municipal et conseiller général
du Port depuis 1937, dont le rôle a été décisif dans

l’issue des combats.
Cette année 2023, c’est le 81e anniversaire des événe-
ments survenus au Port et à Saint-Denis de La
Réunion, pour se terminer à Salazie, entre les 28 et 30
novembre 1942.
Les combats qui se sont déroulés au Port, à l’ap-
proche du contre-torpilleur « Léopard » des FFL, ont
fait trois morts dans la ville portuaire.

Comme chaque année, le Parti communiste réunion-
nais et plus particulièrement la section PCR du Port
honorera la mémoire de ces Portois victimes, et du
rôle déterminant du communiste résistant Léon de
Lépervanche dans l’issue victorieuse.
Nous invitons donc les Portoises, les Portois, les
Réunionnaises et les Réunionnais à nous rejoindre à
la cérémonie d’hommage qui se tiendra le samedi 25
novembre prochain à partir de 9 H au cimetière ma-
rin du Port.



Médam zé méssyé, la sossyété, koz èk mwin sé koz èk in kouyon, mé sé o pyé d’lo
mir k’i oi lo masson.

Mézami mi koné pa si zot la fine antann souvan in kozman konmsa. Si zot la pa
antann, zot la pa antann mé si zot la antann zot néna la shanss. Sa i vé dir, dann zot
lantouraz zot la kotoiye in létré dann la lang noute nassion rényoné...
Sa i vé dir galman si la gingn dir azot sa, sa i vé dir li néna dsi son dik dir in
rézèrvoir la sazèss rényoné. Donk i fo ramassé, i fo, pa lèss pèrde, pa lèss gaté. Sé
konmsa mi konpran la vi, sé konm sa mi konpran noute rol passèr d’mémoir. Zot i
panss pa sa sé in zatou dann la vi in pèp ? Zot i panss pa sa sé in vré jarlor sa pou
nou ?

Alé ! Mi kite azot rofléshi la dsi é ni rotrouv pli d’van, sipétadyé.

C’est officiel, après des semaines de campagne
contre tous les acquis sociaux, contre la planète et
contre les minorités, Javier Milei, candidat d’ext-
rême-droite, est élu nouveau président de l’Argen-
tine.
La candidature de Javier Milei était présentée comme
une anomalie. L’économiste, décrit comme ultralibé-
ral et se déclarant fan de l’ex-président des États-
Unis Donald Trump, a conquis les franges les plus
conservatrices et l’a emporté à coup de discours
plus populistes les uns que les autres.
Présenté comme un libertarien, Milei a déroulé un
programme “anarcho-capitaliste” en annonçant la
suppression de tous les ministères à vocation sociale
(droits des femmes et des diversités, travail et sécu-
rité sociale, santé…), culturelle (tourisme, éduca-
tion…) et écologique. L’ambition est alors de ne
conserver que les compétences régaliennes (sécuri-

té, défense, économie, justice…). L’objectif de sa po-
litique dite libertarienne est donc de désengager
l’action publique et politique de l’État afin de laisser
libre-cours aux initiatives venant du privé. Il souhaite
“tronçonner l’État ennemi” et “dollariser” son écono-
mie.
L’élection de Javier Milei est symptomatique du cli-
mat délétère et nauséabond de la montée de l’ext-
rême-droite dans le monde. Une extrême-droite qui
ne défend que l’idéal d’une liberté de la bourgeoisie
et du capital contre la planète et contre les minorités
de classe, de genre et de race. Une extrême-droite
tellement attachée à la liberté qu’une fois élue, elle
s’empresse de porter atteinte au droit à l’IVG, au
droit de chacune et chacun de disposer de son
corps.

La sénatrice Evelyne Corbière Naminzo s’inquiète de
voir cette constante progression de l’extrême-droite
gangrener nos sociétés et défaire les conquêtes so-
ciales que l’on porte en héritage.
La sénatrice apporte son soutien aux Argentines et
aux Argentins qui, pendant les quatre prochaines an-
nées, subiront le démembrement annoncé et planifié
de l’État argentin.



Témoignages

« Après 3 jours de travaux la semaine dernière à
Saint-Denis et à la Réunion, j ’ai eu le plaisir de re-
mettre aujourd’hui, avec Luc Carvounas, le président
de l’UNCCAS, le manifeste des « Rencontres des soli-
darités des Outre-mer 2023 » à David Lisnard le pré-
sident de l’association des Maires de France lors de
la 1ère journée du congrès des maires.

Des politiques européennes, nationales et locales
sont nécessaires afin de lutter contre la grande pau-
vreté sur notre territoire.
À besoins sociaux exceptionnels, il faut désormais
mettre en place des dispositifs exceptionnels pour
les Régions ultrapériphériques.
Pour résorber les écarts de développement en ma-
tière économique, sociale et sanitaire entre l’Hexa-
gone et les Outre-mer, nous demandons à l’État des
mesures de rattrapage via des outils adaptés.

Il faut créer un fonds de dotation des solidarités
outre-mer pour lutter contre la grande pauvreté et
impliquer les acteurs économiques dans une dé-
marche collective associant l’ensemble des acteurs
concernés par le développement social outre-mer.

Nous plaidons aujourd’hui pour la mise en place
d’une agence dédiée, chargée de veiller à l’applica-
tion rigoureuse de ces lois et des crédits, garantis-
sant ainsi que les droits et les avantages prévus pour

nos concitoyens ultramarins ne demeurent pas lettre
morte, mais se concrétisent dans leur quotidien.
Ensemble nous avons le devoir de proposer un
meilleur avenir où l’action sociale devra jouer un rôle
clé dans le développement équitable de tous nos ter-
ritoires ultramarins.

A travers ce manifeste, nous demandons des moyens
pour la réalisation de mesures innovantes et
existantes, à la hauteur des problèmes que nous
subissons.

Ericka Bareigts
Maire de Saint-Denis
1ère vice-présidente de l’UNCCAS »



Oté
Yèr té lo zour lo droi bann zanfan é mi panss in foi anpliss i fo ni rogarde in sèrtin shif
l’INSEE la pibliye lotrozour kan l’avé in kanpagn zélékssyon député. Kèl shif ?
sinploman lo shif i di 46 % bann zanfan lé pov issi la Rényon — lé si tèlman inkroiyab
pou nou ké l’unicef la pran la pène amontr anou lo doi… nou départman la sizyèm
puissanss mondyal dopi 77 zané.

In zanfan dsi dë lé pov, pars li lé né dann in famiye pov. Pov ! É sa i konsèrn son santé,
lo soin li néna sansa li la poin, son lédikassion, son kroissans, son parkour kilyirèl, son
karanss dann vitamine épi d’ote zafèr, son kaz... Na poin lontan in moune la di dovan
mwin si in bann marmye lékol i réissi pa lé pa solman par raporte noute lang kréol
néglizé épi méprizé… lo bann kondission sossio-ékonomik i konte galman. Mi panss li
néna rézon mé lo pé d’ka k’i fé avèk noute lang matèrnèl ébin sa i aranj pa lé shoz.

Lo pir dann toussa, sé la promèss l’avnir. Kèl promèss l’avnir pou in zanfan pov ? Kèl
promèss l’avnir pou toussa bann pov néna La Rényon ? La plipar d’tan zanfan pov
zordi domin sé bann paran pov zénérassion an zénérassion, zanfan lé pov galman épi
l’avnir boushé pou bann jenn zadilt é toussala i spass dann in sossyété san
dévlopman… san léspoir d’ dévlopman

Mé si ni konte bien ni parl bann zanfan pov, ni pé parl ossi bann travayèr pov, bann
shomèr pov, bann rotrété pov é toussala dann in sossyété la povrété lé in pé partou…
in pé sirman i panss i fo pran bann mézir spéssifik pou tèl katégori, tèl katégori ébin
pou mwin sa sé in n’afèr i marsh pa — sa sé in pansman dsi in zanb de boi !

Sak i rofiz, zordi, bann rényoné i rotrouv azot pou diskite dsi l’avnir konm noute parti i
réklame dopi lontan, mi panss zot i porte in grav résponsabilité. Kan noute parti i
domande in plan fé par bann rényoné pou bann rényoné, mi oi pa sa konm parol anlèr.
Mi oi sa konm in nésséssité.

An atandan alon kontinyé vèrss noute larm krokodil dsi bann zanfan pov, dsi bann
shomèr pov, dsi ban travayèr pov, dsi bann mémé épi bann pépé galman dann la
povrété…

Koulé noute larm krokodil, ! Koulé ! Pou kèl rézilta ? A bon antandèr, salu !




